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Samedi 26 novembre 15 h 
 

Discours de bienvenue de Patrick Nouguier, co-président : 
“Ja vos pòde dire qu’es un grand onor per ieu de dobrir aquela amassada generala, e me pòde pas 
empachar de pensar que lo Jaume Ressaire sariá content qu’enfin prenguèsse de responsabilitats, 
perque sovent pensava e aviá pas forçadament tòrt, qu’ère un diletant. Donc vos desire la benvenguda 
a l’Isla de Baish, e me regaudís de vos veire nombroses. 
Lo sabètz lo nòstre partit es a la crosada dels camins. La renovacion entamenada per Felip Bonnet, la 
devèm contunhar, la devèm aprigondir. Avèm començat per melhorar la democracia del partit, lo CN 
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de Sèta nos a donat una direccion compartida, de comissions son estadas creadas, benlèu qu’encara an 
pas pro trabalhat, mas pauc a cha pauc lo trabalh d’organizacion pagarà. 
Aquesta amassada serà mai que mai dedicada a l’administracion del partit, i podèm pas escapar. 
Pasmens fau lo vòt que nòstre partit tòrne a la politica de l’ora d’ara, lo dèute dels estats, la 
construccion europèa, la crisi e perqué pas l’eleccion del president ? 
Tot aquò demanda de trabalh, seguir l’actualitat, far de recèrcas. Mas soi segur que los sòcis del PNO 
espèran pas qu’aquò e i a pas que de legir las tièras de discutida per se’n avisar. 
L’òbra nos mancarà pas, mas si volèm nos agandir a mai de libertat, a mai de justicia, a mai 
d’independéncia aquela òbra nos la caldrà complir. 
I aguèt i a gaire de temps de charradissas a prepaus de l’emplec de la lenga. Ieu soi un afeccionat de la 
lenga, o se voletz un afogat. Mon primièr pretzfach d’occitanista foguèt la reconquista de la lenga. Per 
ieu es clar: “quau ten la lenga, ten la clau que de seis cadenas lo desliure”, crese que per un 
nacionalista occitan es un dever de reconquistar sa lenga, pasmens la lenga basta pas, amai si es 
l’indici de la nacion es pas ela qu’acamparà los occitans cap a la liberacion de lor país. L’abséncia de 
poder politic per aparar e promòure nòstra economia, l’exili dels nòstres joves diplomats, l’impòst que 
s’escapa a Berci, las cargas qu’arroinan nòstras entrepresas son de sicuts que pertòcan fòrça mai 
nòstres conciutadans. 
“Tant de còps la fòrça me daissa” diguèt Martí dins una cançon e comprene ben que de còps que i a la 
fòrça nos manca a nosautres tamben, lo dobte camina, la lassièra nos aganta. Lo remèdi contra aquò, lo 
sola potinga que valga es de nos acampar de nos sostar, de nos renfortir l’un l’autre. Avèm besonh al 
PNO de mai de positivisme, l’enemic es pas encò nòstre, las atacas descabestradas contra l’un o contra 
l’autre fan pas que nos aflaquir. 
Desitjo també la benvinguda als germans Catalans. No tenen por de fer mès de 400 kms per sostenir el 
nacionalisme Occitan. Els agraeix pel seu optimisme. 
Visca Occitània e visca Catalonha liuras.” 
 
Xavier Bada, ancien député catalan, membre du P.N.O à titre étranger, prend la parole en catalan 
pour rendre hommage à Garriga Trullols (le P.N.O lui a consacré un communiqué de presse). Il 
souligne que nous avons les mêmes objectifs et qu’il y a un grand avenir pour l’Occitanie et la 
Catalogne. Il a déjà fait ce genre de discours dans les réunions du P.N.O mais il le fait avec une grande 
chaleur et conviction pour souligner l’importance des liens entre nos deux nations sœurs. 
 
Révision des statuts du P.N.O 
Elle s’avérait nécessaire en raison du changement du siège du P.N.O suite au décès de notre ancien 
président Jacques Ressaire et de la démission l’hiver dernier du président Philippe Bonnet qui l’avait 
remplacé. 
La synthèse entre les statuts de 1959 et les statuts figurant sur le site Web du P.N.O, avec les 
changements nécessaires,  proposée par Pierre Barral est examinée et quelques amendements y sont 
apportés dont la suppression de l’orientation. Voici la nouvelle mouture : 
 
 
 
 
STATUTS DU PARTI DE LA NATION OCCITANE 
ESTATUTS DÈU PARTIT DE LA NACION OCCITANA 
ESTATU DEU PARTI DE LA NACIOUN OUCITANO 

1. NOM ET OBJECTIFS DE L'ASSOCIATION 
Article 1.1 
L'association dite "Partit de la Nacion Occitana / Parti de la Nacioun Oucitano", a été fondée par 
François Fontan, en 1959, à Nice, sous le nom de "Parti Nationaliste Occitan".  Sa durée est 
illimitée. 
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Elle a son siège à Agen (Lot et Garonne), 10, rue de Romas. Ce siège peut être transféré par simple 
décision du Comité National. 

Article1.2 
Son objectif primordial est la réalisation de l'indépendance politique, économique et culturelle de 
l'Occitanie. 
Son second objectif est le soutien à toute lutte pour l'indépendance et pour l'unité de chaque nation 
dans le monde. 
Précisions : L'Occitanie est définie dans ses limites ethno-linguistiques, de Bayonne à Menton et 
Fenestrelle, des Pyrénées et de Leucate à Libourne, Montluçon et Romans.  Les nations sont 
identifiées sur des critères ethno-linguistiques. Le second objectif  englobe également le soutien à 
toute action visant à promouvoir la paix et à réaliser l'entente et la collaboration entre toutes les 
nations. 

2. MOYENS D'ACTION 
Article 2.1 
Conformément aux traditions démocratiques du peuple occitan, le parti recourt aux seuls moyens de 
lutte légaux, notamment aux élections. 
Il exprime ses positions par tous les moyens de propagande à sa disposition : presse, affiches, tracts, 
radio et télévision, réseau Internet, etc. ... 

Article 2.2 
Le parti est propriétaire de la revue LO LUGARN, dont le rédacteur en chef est nécessairement 
membre du C.N.. Cette revue est une tribune ouverte à toutes les tendances de l'occitanisme et sa ligne 
rédactionnelle est autonome. Elle publie systématiquement les prises de position du parti et, 
éventuellement, celles de ses représentants ès qualités. 

3. ORGANISATION 
Article 3.1 
Peuvent être membres actifs du parti tout occitan d'origine ou d'adoption et tout étranger résidant en 
Occitanie, sous réserve de leur admission par le comité national. 
Peut être membre d'honneur tout étranger défendant efficacement de l'extérieur les intérêts de 
l'Occitanie. 
Tout adhérent doit approuver sincèrement les principes du parti, les défendre publiquement, verser une 
cotisation annuelle et participer, dans la mesure de ses possibilités, aux activités du parti. Il doit 
également avoir vis-à-vis des autres adhérents, une attitude amicale tout autant nécessaire à l'efficacité 
du parti que conforme à la civilisation occitane. 

Article 3.2 
La qualité de membre de l'association se perd : 
1° par décès ou démission, 
2° par la radiation prononcée pour non paiement de la cotisation, 
3°  par l'exclusion prononcée pour attitude contraire aux présents statuts par le comité national, le 
membre intéressé ayant été préalablement appelé à fournir des explications, et disposant d'un droit de 
recours non suspensif devant l'assemblée générale. 

Article 3.3 
L'organisme de base du parti est le groupe : il comprend aux moins trois membres, il se constitue sur 
une base territoriale variable selon le nombre d'adhérents ; il désigne en son sein un secrétaire. 
Le groupe met en œuvre les activités décidées par les organismes nationaux du parti ; il peut prendre 
sur le plan local toute initiative conforme aux objectifs du parti. 
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Article 3.4 
Des commissions portant sur des domaines bien caractérisés (enseignement, environnement, syndicats, 
etc. ...) sont créées lorsque plusieurs adhérents en font la demande. En liaison avec le comité national, 
elles aussi peuvent prendre des initiatives conformes aux objectifs du parti. 

Article 3.5 
Les organismes de direction du parti sont l'assemblée générale (A.G.) et le comité national (C.N.). 
L'A.G. est composée de tous les membres actifs et membres d'honneur à jour de leur cotisation. Elle se 
réunit tous les deux ans, ainsi que dans toutes les circonstances où le C.N. le juge nécessaire, ou si un 
tiers des adhérents à jour de leur cotisation en font la demande. Dans ce dernier cas, la demande 
précise un ou plusieurs points qui seront obligatoirement portés à l'ordre du jour. 
L'ordre du jour de l'A.G. est fixé par le C.N.. Son bureau est celui du C.N.. 
Elle entend les rapports sur la gestion du C.N. sur la situation financière et morale de l'association, 
approuve les comptes de l'exercice clos, vote le budget de l'exercice suivant, délibère sur les questions 
mises à l'ordre du jour. 
L'A.G décide souverainement de l'orientation du parti, à la majorité des présents. Elle élit au scrutin 
majoritaire les membres du comité national. 
Une A.G. extraordinaire, convoquée à cet effet, peut modifier les statuts ou prononcer la dissolution de 
l'association si elle réunit une majorité qualifiée des deux tiers des présents. En cas de dissolution, 
l'A.G. désigne un ou plusieurs commissaires chargés de la liquidation des biens de l'association. et 
attribue l'actif conformément à la loi. 

Article 3.6 
Le C.N., composé de sept à quinze membres, a pleins pouvoirs en vue d'appliquer les décisions de 
l'A.G.. Il peut prendre toute initiative conforme aux principes du parti. 
Il désigne en son sein un bureau composé d'un président, de deux vice-présidents, d'un secrétaire et 
d'un trésorier. Le président assure la continuité et la représentation du parti et en rend compte devant le 
C.N. 
Le C.N. coordonne l'activité des groupes et des commissions. Les adhérentes sont systématiquement 
représentées au C.N. Dans l'intervalle entre deux A.G., le C.N. se réunit une à deux fois par an. Les 
adhérents sont invités avec voix consultative. 

Le 27 novembre 2011 
  
Le président, Jean-Pierre HILAIRE Le secrétaire, Pierre BARRAL 
 
Ces statuts modifiés sont adoptés à l’unanimité des présents ayant le droit de vote en 
tant qu’adhérents et des adhérents ayant envoyé un pouvoir. 
 
Direction du P.N.O : 
Rappelons que le P.N.O a 4 co-présidents élus au CN de Sète de mai 2011 : 
Jean-Pierre Hilaire, Jeanine Cazes-Grande, Pierre Barral et Patrick Nouguier. Gèli 
Grande demeure trésorier du parti. 
 
Comité National : Conformément aux statuts un Comité national de 7 à 15 membres doit être 
constitué. Il compte 5 membres de droit (les 4 co-présidents + le trésorier). Sont volontaires pour en 
faire partie : 
Nicolas Noguer, Michel Gravier, Joan-Pau Ansaldi, Assumpció Amat, Jean Chaudière qui exerceront 
un  mandat de deux ans jusqu’à la prochaine AG. 
Les responsabilités de chaque membre :  un droit de regard sur le parti et le droit de vote 
L’assistance des élus du Comité National  à celui-ci une fois par an au minimum est obligatoire. 
 
 
 
 
Occitània liura 
Le prochain numéro 50  reproduira une partie des débats sur les listes du PNO. Il paraitra début 2012.  
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Groupes locaux 
 
Le groupe de l’Agenais dont le responsable est Gèli Grande agit sur le plan culturel dans le cadre de 
l’association culturelle Agenés Tèrra Occitana et continue de mener une action auprès du Conseil 
Général du Lot-et-Garonne et de la mairie d’Agen pour renforcer l’expression en public de l’identité 
occitane. Jean-Pierre Hilaire rédige la page occitane de 47 magazine, la revue du Conseil Général. Le 
drapeau occitan flotte au balcon de la mairie d’Agen et se trouve aussi dans la salle des Illustres dédiée 
aux réceptions et aux conseils municipaux. Des vidéos en occitan ont été tournées et sont sur le site de 
la mairie. A l’occasion du 20ème anniversaire entre Agen et Llanelli (Pays de Galles), Jean-Pierre 
Hilaire qui faisait partie de la délégation officielle agenaise a remis au maire de Llanelli de la part 
d’Agenés Tèrra Occitana, un drapeau occitan. Il a obtenu du maire d’Agen que les discours officiels 
lors des rencontres entre nos deux villes soient traduits en français, anglais, gallois et aussi en occitan. 
Nous suivons avec attention le projet de création d’une calandreta à Agen. Nous avons assisté à une 
réunion d’information. Nous aiderons de toutes nos forces les parents qui sont à l’origine de ce projet. 
Le groupe P.N.O de l’Agenais agit également au grand jour sur le plan politique. Il a aidé notre 
adhérent Jean-Luc Granet à mener sa campagne électorale pour les élections cantonales sur le canton 
de Prayssas (47) cette année. 
 
Le groupe de Bagnols sur Cèze se réunit le 1er dimanche de chaque mois, avec une ouverture 
occasionnelle du local le mercredi, jour de marché. Il s’est beaucoup investi dans le combat local 
contre les forages préliminaires à l’exploitation du gaz de schiste auquel il a apporté une coloration 
occitane. Michel Gravier évoque le festival de vidéo de Saint Gervasy où le P.N.O a tenu un stand. 
L’idée de faire des conférences dans le local de Bagnols est à l’étude 
País Nòstre a voulu faire un groupe dans le Gard. País Nòstre a la volonté de travailler sur les 
problèmes économiques. Il mène une action à propos du Canal du Midi dont il dénonce la gestion par 
VNF (Voies Navigables de France). Sui un débat sur l’opportunité pour les membres du P.N.O dans le 
Gard d’adhérer ou non à País Nòstre. Patrick Nouguier déclare qu’il en est membre. Michel Gravier 
qui n’oublie pas que Jean-Pierre Laval et País Nòstre ont fait faux bond à Christian Lacour soutenu par 
le P.N.O. En revanche Martine Gros dit rêver de se servir de País Nòstre. Il est clair que País Nòstre ne 
fait pas l’unanimité. 
 
Le PNO de l’Ardèche est engagé dans la lutte contre le gaz de schiste 07. A la manifestation de 
Barjac, il y avait une dizaine de drapeaux occitans et les militants du P.N.O étaient présents sur le 
terrain. Le Cercle Occitan a prévu d’offrir un drapeau occitan à la mairie de Bourg. 
 
Pour Gèli Grande, il est essentiel de travailler pour la libération de notre pays, que ce soit avec País 
Nòstre ou non. Il faut de tout. Joanina Cazes-Grande remarque que 2 occitanistes du Gers, Georges 
Nosella du Café gascon d’Auch pour le compte de la Setmana et Jean-Marc Sutto de Radio País sont 
venus nous voir et nous interviewer. Ils ont une image positive du P.N.O 
Commissions : 
 
Commission internet : 
La commission Internet est composée de Pierre Barral, Jean-Marc Pellet, David Price, Laurenç Revest.   
Son rapporteur est Pierre Barral 
 
Commission immigration : 
Son responsable et rapporteur est Jean-Pierre Hilaire. Elle est composée en outre de David Escarpit, 
Gèli Grande, Renat Matalòt, Patrick Nouguier et Michel Gravier. Jean-Pierre Hilaire a écrit un texte en 
anglais sur le sujet à la demande de notre adhérent Henri Jeanjean qui vit en Australie pour la revue 
The Southern question. Ce texte est également publié en français dans une version légèrement 
modifiée sous le titre de « Les Occitans et les immigrés dans une Occitanie indépendante » dans le 
numéro 103 du Lugarn qui vient de paraître. La commission aurait du normalement présenter un 
rapport sur cette question à l’AG. Jean-Pierre Hilaire avait élaboré un certain nombre de questions 
pour les membres. Il va les leur renvoyer et fera la synthèse de leurs contributions. 
 
Commission Lugarn : 
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Le but de cette commission est de commenter et éventuellement critiquer la revue dans sa présentation 
et son contenu, en liaison avec son rédacteur en chef, Jean-Pierre Hilaire, et de réfléchir à son 
amélioration et évolution. Outre Jean-Pierre Hilaire qui en est membre de droit, en font partie: Jean-
Marc Pellet, Joan-Pau Ansaldi, Nicolau Noguer. Il a été proposé que Bernadeta Levrel qui compagine 
lo Lugarn en soit membre. Depuis, contactée par Gèli Grande, elle a accepté cette proposition mais 
demande que ses tâches y soient définies. 
 
Commission fêtes : 
Elle est composée de Colette Fraisse, Gisèle Vertaure, Joan-Pau Ansaldi, Michel Gravier et René 
Durand. Son rapporteur  est Joan-Pau Ansaldi 
 
Commission diaspora : 
Elle est composée de Carles Pons, Alain Decuq, Henri Jeanjean et François Chauchard. Le rapporteur 
est Carles Pons  
 
Commission communiqués de presse : 
Le responsable est Jean-Pierre Hilaire assisté de Patrick Nouguier et Michel Gravier. Nous rappelons 
que chaque adhérent peut envoyer une idée de communiqué ou un projet de communiqué. Sauf  
exception, chaque communiqué est rédigé en 5 langues ; occitan, français, catalan, espagnol, italien et 
anglais. Nos amis catalans présents à l’AG ont proposé de revoir la version en catalan. 
 
Lo Lugarn : 
Jean-Pierre Hilaire, rédacteur en chef indique qu’il a tenu à ce que la version électronique du Lugarn 
n° 103 soit envoyée aux adhérents ayant une adresse électronique avant l’AG. Pari tenu grâce à 
Bernadeta Levrel qui a travaillé très vite. Elle l’a toutefois prévenu qu’il risque d’y avoir des 
imperfections. Dans les articles en occitan la graphie devant être utilisée est selon le choix de l’auteur 
soit la graphie de référence dite aussi classique ou la graphie mistralienne. La proposition de Nicolas 
Noguer de sortir deux versions du Lugarn une en français et l’autre en occitan est jugée inopportune 
pour des raisons pratiques et financières. La proportion entre articles en occitan et articles en français 
semble actuellement correcte. 
 
Orientation politique du P.N.O : 
Un débat sous forme de tour de table a lieu sur le thème : quelles énergies pour demain en 
Occitanie ? Pour préparer ce débat, Jean-Pierre Hilaire avait envoyé électroniquement un document de 
Sébastien Balibar du CNRS intitulé « Quelles sources d’énergie pour demain ? » 
Il est procédé à un tour de table pour donner la parole à tous ceux qui veulent s’exprimer sur le sujet. 
 
Joan-Pau Ansaldi  
Il donne les avantages de la biomasse pour le chauffage et le nettoyage des forêts. Il croit aux 
éoliennes en bord de mer. Selon lui, l’énergie solaire a été mal exploitée et EDF a démoli les pompes à 
chaleur. Le système photovoltaïque se casse la figure en raison d’un nouveau système en Allemagne. 
Il affirme que notre nation occitane peut très bien vivre sans le nucléaire. 
 
Patrick Nouguier 
Electricien de formation, il dit que c’est un problème de rentabilité. On ne connaît pas le véritable prix 
du kilowatt. On ne peut pas échapper à l’énergie nucléaire en raison d’une différence d’échelle de 
production. L’éolien n’est pas concurrentiel avec le nucléaire. 
 
Jean-Luc Granet  
Il pense que les énergies renouvelables ont leur place mais il ne faut pas oublier les entreprises surtout 
les grandes qui ont de gros besoins d’énergie. Il faut rester compétitif 
 
Martine Gros-Aguilera 
Elle est favorable à la sortie du nucléaire et pense que nous avons manqué le tournant dans les années 
1970. Si on choisit les énergies alternatives il faut des règles strictes. Les centrales nucléaires posent 
des problèmes de sécurité car il faut refroidir le cœur du réacteur donc utiliser de l’eau en grande 
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quantité, une ressource qui risque de manquer avec la sécheresse causée par le réchauffement 
climatique. 
 
Jean Chaudière  
La population est de plus en plus citadine. Avec la surpopulation l’espace est difficile à gérer. Il est  
plus facile à gérer dans la ruralité. Une nouvelle organisation de la société est nécessaire et un mode de 
vie différent. 
 
Carles Pons 
Il dit être écologiste depuis 30 ans. Il parle d’une turbine au large de Nantes qui produit de l’électricité 
en utilisant les courants sous-marins. C’est l’avenir. 
 
Michel Aguilera  
Le problème des énergies n’appartient pas qu’aux Verts. Il faut démanteler les centrales nucléaires. 
Cela créera des emplois et mener une  politique énergétique diversifiée. 
 
Assumpció Amat 
Elle est partagée. Elle craint que  l’installation de capteurs solaires ne provoque l’effondrement des 
toits en Catalogne. Elle ne connait pas assez la situation énergétique occitane pour s’exprimer. 
 
Xavier Bada   
Le problème de l’énergie est mondial  et il pose la question: quelle société voulons-nous ? 
 
Jean-Marc Pellet 
Il n’y a pas d’alternative à court terme au nucléaire. Ce qui le gêne chez les écologistes dans son coin 
c’est qu’ils sont non seulement contre le nucléaire mais aussi contre les éoliennes et les fermes 
photovoltaïques. Il est engagé dans la lutte contre la prospection et l’exploitation du gaz de schiste. Il 
dit ne croire qu’à la violence pour l’empêcher.  
 
Gèli Grande 
Continuer le nucléaire ou en sortir coûtera cher selon un article paru dans le Monde 
(http://www.lemonde.fr/planete/article/2011/11/24/sortir-ou-rester-dans-le-nucleaire-coutera-
cher_1608827_3244.html) Il souligne l’hypocrisie des Allemands qui vont pallier la production 
d’électricité des centrales fermées par des centrales à charbon ou lignite très polluantes et en achetant 
de l’électricité nucléaire à la France. On pourrait demander des royalties pour l’hydroélectricité 
produit en Occitanie. Il n’est pas pour le tout nucléaire.  
 
Jean-Pierre Hilaire  
Il s’interroge. Il est favorable à un cocktail d’énergies et pense que l’écologie devrait être au centre des 
préoccupations de tous les partis. Il faut penser à des solutions dans le cadre étatique actuel et aussi 
dans un cadre purement occitan. 
Pèire Barral 
Une certaine hauteur de vue est nécessaire. On s’emploie à créer des besoins en énergie qu’on ne peut 
appliquer à toute la planète. C’est le rôle d’un parti politique comme le nôtre de dire si c’est 
compatible avec l’état de la planète. 
 
Jérôme Piques 
La population urbaine est très consommatrice d’énergie. Cela pose le problème de la répartition de la 
population sur le territoire. 
 
Janine Cazes-Grande 
Elle déplore la surconsommation d’électricité pour les éclairages de Noël en ville 
On ne peut pas décider maintenant de la sortie du nucléaire. Il faut continuer la recherche sur les 
énergies alternatives. Peut-être y aura-t-il un référendum sur le nucléaire. La démarche écologiste 
repris par certains occitanistes a eu le mérite de forcer les gouvernements à prendre à bras le corps des 
problèmes dont ils ne se souciaient pas.  
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Conclusion 
Il n’y a pas de consensus clair sur la question des énergies au P.N.O mais il est clair que la sortie du 
nucléaire prônée par EELV et le Parti Socialiste français ne fait pas l’unanimité. 
 
Ethnisme 
Contribution de Nicolau Noguer 
CODE DE LA NATIONALITE OCCITANE : 
Le PNO s’oppose au  droit du sol, selon lequel toute personne née en «  France », parlant «  français » 
est « française » Ce principe est synonyme de négation de la réalité occitane : la langue occitane, le 
peuple occitan, la terre occitane. Et son application menace à court terme la survie du peuple occitan : 
l’installation sans restrictions de ces « Français » en Occitanie risque à terme de mettre les autochtones 
occitans en minorité, avec pour conséquences : la honte de parler la « lenga dels aujòls », … 
 

 Droit du sang : peut demander la nationalité occitane toute personne ayant un ascendant 
occitanophone jusqu’à la troisième génération. 
 

 Intégration possible. 3 conditions indispensables : 
• Connaissance de la langue occitane 
• Travail : Contribution à l’effort collectif pour la production de richesses occitanes 
• Civisme : respect des lois, us et coutumes en vigueur en Occitanie 

 
EXIGEONS: 

• un grand recensement ethnique pour identifier le peuple occitan 
 
OCCITANIA FEDERADA E AUTONOMA (PNO_SOCIS) 
Parlement des pays occitans élu au suffrage universel 
Gouvernement panoccitan autonome (=Revendication fondamentale) 
 
LA LENGA NOSTRA VAL MAI !  (PNO_SOCIS)  

• Normalisation globale de la langue 
• Connaissance obligatoire dans la fonction publique 
• Enseignement obligatoire et généralisé de la langue normalisée à l’école  
• Test de langue et de culture occitane pour les allogènes s’installant en Occitanie 
• Création d’une allocation « occitanité » pour les familles occitanes élevant leurs enfants dans 

la langue occitane 
• Régime fiscal de faveur pour les entreprises occitanes utilisant la langue. 
• Législation pénale contre les atteintes à la langue et/ou à l’identité occitane 

 
QUE VOLEM PAS QUE NOSTRES MAINATS SIAGAN DE CIUTADANS DE SEGONDA 
CLASSA AL PAIS LOR , COMA LO FOGUERON LORS PAPETS !  
 
SOSTA OCCITANA PER L’ECONOMIA OCCITANA , PAS PER LA FALHIDA 
REPUBLICANA ! (PNO_SOCIS) 
Fiscalité et protection sociale autonome 
Pour investir dans le PME occitanes, développer l’industrie occitane et créer des au pays. 
Préférence  occitane à l’embauche 
 
RENDRE CREDIBLE L’IDEE OCCCITANE EN Y APPORTANT NOUS MÊME NOTRE 
CREDIT ! JUSTIFICATION DE L’AUTONOMIE 
 
TANT QUE L’OCCITANIE NE SERA PAS INDEPENDANTE … 
ABROGATION DE L’AMENDEMENT SARKHOZY SUR L’ATTEINTE AUX SYMBOLES DE 
SA RF (ENTENDEZ PAR RF, REPUBLIQUE EN FAILLITE) : LIBERTE D’EXPRESSION, 
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DEMOCRATIE EN OCCITANIE ! UNE VOIX OCCITANE A LE DROIT DE DIRE QU’UNE 
ALTERNATIVE EST POSSIBLE. 
REFORME DU STATUT PENAL DU PRESIDENT DE LA REPUBLIQUE : LE PEUPLE 
OCCCITAN EST PRIVE DE SON DROIT DE DEFENDRE SES PROPRES INTERETS SUR LA 
SCENE INTERNATIONALE. QUE  LA VOIX OCCITANE SOIT AUMOINS ENTENDUE 
LORSQUE LO POBLE NOSTRE REJETTE CELUI QUI PARLE EN SON NOM. 
LA RECONNAISSANCE JURIDIQUE DU PEUPLE OCCITAN 
LA RECONNAISSANCE DE SON DROIT A L’AUTODETERMINATION 
LES PREFETS EN OCCITANIE DOIVENT ETRE DES PREFETS OCCITANS :  
Actuellement, les préfectures et la haute-fonction publique en Occitanie sont tenues par des 
Francimands.  Les Occitans ne doivent plus subir le despotisme de potentats « estrangiers » ! 
Exigeons la transparence : l’état français doit indiquer l’origine ethnique des préfets et haut-
fonctionnaires en Occitanie. Les Occitans doivent être administrés par des Occitans. 
 
Commentaires 
Pour Carles Pons, l’ethnisme selon Fontan c’est une langue une culture une nation. 
Pour Joan-Pau Ansaldi, le droit du sang n’existe pas. 
Pour Nicolau Noguer qu’il y ait une solidarité entre ethnies d’accord mais chacun doit mener son 
combat de son côté. 
Sur Israël, Gèli Grande rappelle que des deux côtés (arabe et israélien) il y a des gens qui veulent la 
paix ou la guerre. Au P.N.O, nous sommes pour l’existence de l’état israélien pas pour un 
gouvernement israélien quel qu’il soit. 
Xavier Bada dit que celui qui travaille, qui demeure en Catalogne et la respecte, qui se sent catalan de 
langue et de culture est catalan. 
Janine Cazes-Grande évoque nos relations avec les Bretons et les Corses et pose la question : faut-il ne 
pas parler de ce qui fâche (les frontières de la Bretagne) 
Pèire Barral dit qu’autrefois nous avions de bons contacts avec ceux avec qui on avait travaillé mais 
nous avions des problèmes avec les Basques. Il faut avoir travaillé ensemble. Il faut publier sans 
dissimuler nos positions, notamment les cartes ethniques mais avec des explications. 
Joan-Pau Ansaldi demande pourquoi on ne va plus tenir un stand aux journées internationales de Corti 
en Corse comme le faisait Jacques Ressaire. Il est prêt à y retourner et personne n’a d’objections. 
Pour Michel Aguilèra un groupe se constitue à partir d’une aire de solidarité. Dans l’ethnisme, la 
citoyenneté est l’élément fédérateur, il n’y a pas que la langue.  
 
Commentaires sur le texte de Nicolau Noguer 
Sur la question de l’enseignement généralisé et obligatoire de la langue occitane, Jean-Luc 
Granet pense qu’il faut que ce soit obligatoirement proposé 
Test de langue occitane pour les allogènes ? C’est souhaitable mais pas dans le cadre étatique actuel 
L’allocation « occitanité » figurait dans le programme transitoire de 1959. 
 

Régime fiscal de faveur pour les entreprises occitanes utilisant la langue. 
Un gouvernement occitan peut l’instaurer et même une région selon Pèire Barral 
Pour Patrick Nouguier : la coercition ne marche pas en matière linguistique. 
 
Préférence occitane à l’embauche ? Pourquoi pas puisqu’on trouve normal de parler de corsisation 
des emplois. En Nouvelle Calédonie (Kanaky) il existe bien une embauche préférentielle des 
Canaques. Aujourd’hui, certains emplois sont réservés aux autochtones, police et justice à Monaco par 
exemple. Mais la préférence nationale est incompatible avec l’appartenance à l’Union européenne. 
 
Le débat sur les points soulevés par Nicolas Noguer s’avérant trop long, il sera poursuivi sur les listes 
Internet du P.N.O. Il portera également sur la contribution de Laurent Lemaître-Martin que voici. 
 
Contribution envoyée par Laurent Lemaître-Martin 
 

PROPOSITIONS 
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Le terme « ethnisme » fait peur aux « non informés » qui considèrent cela comme un repli sur soi-
même et l'absence de mouvement interne de population. 
 
Il faudrait insister sur les problèmes de chaque jour : impôts, travail, endettement et montrer qu'il n'y a 
pas de hasard. 
 
La colonisation ou perte des droits et libertés touche chacun dans l'espace géopolitique où l'on veut 
faire disparaître l'identité et toute forme politique et économique de son expression. 
Le PNO a le devoir et la responsabilité de tout parti sérieux. Il peut se positionner contre la catastrophe 
économique qui pointe et n'est pas le fruit du hasard. Les causes sont : spéculation, blanchiment 
d'argent, mafia... 
 
Il faut avancer des propositions de lois concernant des sanctions strictes et confiscations des biens de 
ceux qui ruinent la population... aucun parti n'ose se prononcer contre cette maffia qui les finance en 
fait. 
 
L'idée de vote proportionnel et l'affirmation pour un changement radical de notre société sont les 
attentes des gens écœurés. Elle répond encore plus à la prise de conscience de sa liberté et de sa 
culture. 
 
Si M. GROSCLAUDE fait des propositions, une charte est nécessaire (pourquoi pas l'appeler 
L'ORMEE comme l'arbre sacré occitan) obligeant chacun à tenir ses engagements. 
 
Personnellement :  
 
Je pense que M. GROSCLAUDE va limiter ses accords. Pourquoi s'appuyer sur une minorité tel le 
PNO quand il peut obtenir des alliances larges « PS mou » dont l'aspect culturel Occitan se limitera à 
des subventions contrôlables par certains. Jusqu'à présent M. HOLLANDE n'a rien fait en Corrèze... 
ne fera rien ailleurs, si ce n'est diviser, acheter … et ne règlera certainement pas la situation 
économique. 
 
Je suis inquiet du mot « Occitan » dont le sens pour beaucoup reste « patois » du « sud de la France », 
tel un patrimoine d'un aspect de la France. L'Occitanie avait d'autres noms avant sa conquête comme 
GOTHOLONIA ou ROMANIA … il faudrait parfois le rappeler. 
 
Enfin, lors de plusieurs interventions j'ai précisé que les panneaux topographiques ne sont pas traduits 
en Occitan, mais que ceux existants, irrespectueux de la langue et du sens, ont été francisés (même pas 
traduits) et doivent être mis dans la langue d'origine qui a un sens précis : il serait bien d'insister sur ce 
fait. 
  
Je propose que peu à peu la Croix de Toulouse soit entourée d'un chrisme (étoile à 8 raies) et d'un 
croissant (cf. mes articles), ils correspondent à un concept de liberté et d'affirmation de soi très 
importants avant la Guerre des Albigeois. Ils démontreraient aussi que l'identité est primordiale, le 
culturel ne pouvant que demeurer limité et folklorique. C'est une affirmation plus forte encore. 
 
CONCERNANT LES NOUVEAUX STATUTS : 
 
Ils ne règleront pas pour autant les problèmes et nous limitent toujours dans un raisonnement proposé 
par le système actuel. Quoiqu’utiles, ils ne doivent pas enfermer l'être humain dans un modèle-type. 
Culturellement, la Koïnè répond plus au respect de la multiplicité de notre langue Romane.  
 
De la même façon, il vaut mieux envisager l'idée d'un espace multi-communautaire devant s'organiser 
socialement et politiquement plutôt que d'affirmer l'idée ethnique et/ou nationaliste qui aujourd'hui ne 
correspond plus à des réalités. 
 
Le changement doit être radical car il va d'abord se manifester par un nouveau concept philosophique 
de la société. Ce concept peut s'appuyer sur une certaine idée de civilisation issue de la civilisation 
occitane. 
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A nous de surfer sur la vague qui arrive, d'être prêt.  
 
Reichisme   
On en parlera sur les listes Internet du P.N.O. Pour Fontan, se référant à Wilhelm Reich, la dimension 
amoureuse et sexuelle est un des fils conducteurs de l’histoire. Pierre Barral fait remarquer que nous 
avons publié sur ce sujet dans le Lugarn. Il serait bon de ressortir ces textes et de les mettre en ligne. 
Commission est créée. 
Commission reichisme : En sont membres : Pierre Barral, Jeanine Cazes-Grande, Patrick 
Nouguier, Jean-Pierre Hilaire. Le rapporteur est Pierre Barral. 
 
 
Manifestation de Toulouse pour la langue occitane le 31 mars 2012 
Pèire Barral n’est pas d’accord pour dire que l’organisation de cette manifestation a été confisquée par 
quelques mouvements culturels. Proposition est faite de demander un stand au nom du P.N.O si cela 
est accepté ou au nom du Lugarn. 
 
Prochains CN 
Ils auront lieu à Bourg Saint Andéol puis à Limoges. Les dates restent à fixer. 
 
Stage de formation 
 Joan-Pau Ansaldi propose de l’organiser à Villeneuve sur Lot. 
Pèire Barral pense qu’il faut proposer un hébergement en même temps. 
L’Oustal, lycée catholique à Villeneuve serait une possibilité à explorer. 
Jean-Pierre Hilaire demande pour quel public et avec quel contenu. Il propose de mettre l’accent sur 
l’argumentaire ; 
Joan-Pau Ansaldi pense qu’il faudrait tenir des réunions publiques comme préparation à un stage de 
formation. 
Il faut définir le lieu, la date et on verra pour le contenu. 
Jean-Pierre Hilaire suggère de cibler prioritairement les adhérents et les sympathisants. 
 
Réunion de Barbaste le 10 décembre pour la refondation de l’occitanisme 
La plateforme envoyée par David Grosclaude pose le problème de la  réflexion sur l’Europe que nous 
n’avons pas eue récemment au P.N.O. Pour Jean-Pierre Hilaire, il faut approfondir et ne pas se 
contenter de dire que nous ne sommes ni eurosceptiques ni eurolâtres. 
Nous irons à Barbaste, malgré les réticences de certains d’entre nous sans nous faire d’illusions mais 
dans un esprit d’ouverture. 
 
La Dépêche du Midi avait annoncé notre Assemblée Générale : 

L'Isle‐Jourdain. Occitans en assemblée 
l'isle-jourdain 
Le Parti de la Nation Occitane tiendra son assemblée générale les 26 et 27 novembre à L'Isle-Jourdain. 
« Nous sommes sensibles à cette identité gasconne qui se remarque dès qu'on arrive dans cette ville », 
explique son président haut-garonnais Jérôme Piques. Pour lui, il importe « d'affirmer cette identité 
dans le contexte économique, politique et social difficile que nous connaissons. Être occitan, c'est 
vivre en Occitanie et en apprécier les valeurs de convivialité. Notre parti est antiraciste, humaniste, 
fédéraliste et démocrate ». Pour Jérôme Piques, « l'occitan doit retrouver toute sa place dans notre 
société, comme le souhaitent les sondés dans la grande enquête récente « Présence, Pratiques et 
perceptions de la langue occitane en région Midi-Pyrénées ». Le président du PNO ajoute : « Nous 
combattons le centralisme de Paris. Nous voulons vivre, travailler et décider chez nous. Nous avons 
besoin de beaucoup plus de pouvoirs et de moyens financiers pour nos collectivités locales afin de 
nous affranchir de la tutelle de Paris. Pour autant, il ne faut pas remplacer le centralisme de Paris par 
celui de Toulouse ou de Bordeaux. L'Occitanie que nous voulons sera décentralisée et fédérale pour 
dépasser les rivalités entre Toulouse et Bordeaux ou le déséquilibre qu'entraîne le poids excessif de 
l'agglomération toulousaine sur la région Midi-Pyrénées. » 
Contact :             06 33 34 24 80      . 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http://www.ladepeche.fr/article/2011/11/24/1222962-occitans-en-assemblee.html 
 

Mais elle n’a envoyé aucun journaliste pour couvrir l’évènement. Ni le maire ni aucun des conseillers 
municipaux invités ne sont venus mais l’un d’entre eux du Parti Socialiste m’avait longuement 
téléphoné.  
 
Voici le compte rendu de cet échange : 
 
« Nous avons invité pour la partie ouverte de l'AG de l'Isle Jourdain les conseillers municipaux de la 
ville (majorité et opposition) et même les battus des dernières élections municipales. Ce matin, j'ai eu 
un coup de téléphone d'un conseiller municipal de la majorité PS dont je n'ai pas identifié le nom 
malheureusement. Il voulait savoir pourquoi il était invité. Il m'a précisé tout de suite qu'il n'était pas 
originaire de L'Isle Jourdain mais de Normandie. Il m'a dit que beaucoup de Lislois venaient d'ailleurs. 
La question de l'identité l'interpellait ou plutôt le forçait à s'interpeller sur ce qu'il était et au départ il 
n'en avait pas forcément envie. Il m'a dit que ses enfants allaient à l'école ici et il voulait savoir s'ils 
étaient occitans et lui aussi. Je lui ai répondu par l'affirmative. A quoi, il m'a rétorqué qu'ils ne 
parlaient pas la langue. Je lui ai répondu que c'était le cas de beaucoup d'Occitans de souche. A suivi 
une discussion sur l'opportunité qu'il y aurait à jeter les Etats nations "aux orties" (c'est l'image qu'il a 
utilisée). Il a exprimé sa peur d'un repli identitaire et de la violence. Il m' a raconté qu'un de ses amis 
basques du PSOE pouvait enfin maintenant sortir sans garde du corps. Se définissant comme pro-
européen, favorable à une mondialisation contrôlée et républicain, il ne reniait pas l'apport de la 
Révolution française et se demandait pourquoi nous étions opposés au centralisme de Paris. Je lui ai 
dit que nous n'étions pas opposé aux individus mais à un système. Pour lui, la France en raison de son 
histoire et de sa culture n'est pas fédérale comme le sont peu ou prou les voisins européens. Pour 
revenir à l'identité (la discussion était à bâtons rompus) il déplorait l'attitude qu'il a observée dans bien 
des régions dont la sienne qui consiste à dire: chez nous, on fait comme ça et on refuse le point de vue 
de celui qui n'est pas de chez nous. Selon lui, il n'y a pas d'invasion de gens venus d'ailleurs dans la 
région qui remette en cause l'identité régionale. Il m'a raconté une anecdote. Il a accompagné l'actuel 
président du Conseil Régional Languedoc-Roussillon, un Catalan, Christian Bourquin, dans 
l'ascension du Canigou. Il a lui demandé comment celui-ci se définissait. Bourquin s'est défini comme 
Catalan d'abord et Français par dessus tout. Dans la descente, ils ont rencontré une femme qui leur a 
adressé la parole en catalan. Bourquin lui a répondu en catalan et puis est passé au français pour 
expliquer que dans le petit groupe qui l'accompagnait,  les gens ne parlaient pas catalan. A leur grande 
surprise, un étudiant chinois qui était avec eux s'est adressé à cette dame en catalan. Il est clair que la 
question de l'identité taraude mon interlocuteur et lui fait peur. Je lui ai précisé que l'extrême droite 
sous le label "identitaire" essayait de récupérer cette notion d'identité et que nous n'avions rien à voir 
avec eux. Je l'ai invité à plusieurs reprises à venir discuter avec nous samedi 26 novembre. Il n'a pas 
dit non. Viendra t-il? C'est une autre question. J'ai voulu vous en parler parce que ce monsieur me 
paraît représentatif aussi du public auquel nous nous adressons, c'est à dire pas seulement les Occitans 
de souche mais les Occitans d'adoption et donc pose directement la question du discours que nous 
devons tenir aux gens en dehors du ronron occitaniste. Il faudra s'en souvenir si ce samedi 26 nous 
avons en face de nous des gens qui sont à des années lumière de l'indépendantisme occitan. La voie est 
étroite entre un discours décaféiné et un discours militant intransigeant.  
 
Jean-Pierre Hilaire  
 
PS : La conversation a duré un bon quart d'heure. » 
 

 
 
 
 


